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Dnns les prol.lcmcs .r.. g.M.n.. on sait qu'il faut repré-
sen...r les inconnues par les lettres x. y. /...., les données
étant n.présentées par des nombres, ou les l..ttres
a. h. c. .

. : examiner quelles opérations on aurait a faire
SI, la valeur <],> l'inconnue étant trouvée, on voulait s'as-
surer qu-elle remplit toutes les conditions de la ques-
tion

;
enfin résoudre l'équation qui résulte de la mise en

équation .lu problème. Dans les problèmes de phvsique
on doit ..hercl,(«r à quelle théorie se rapporte la question
a résoudre, et voir q,„>is sont les principes ou les for-
mules qui peuv*>nt être employés.

('onvl,mon.-(iuo les candidats ne se flent pas unique-
ment a leur mémoire; qu'ils ne croient pas suffisant
<1 apprendre pnr coeur quelques définitions ou <iuelques
Pbrases du Manuel pour les répéter ensuite servilement
Il faut qu'ils acquièrent par l'étude une instru<-tion
réelle, et ils y parviendront, s'ils étudient consciencieu-
sement les div,.rses matières, s'ils reviennent souvent
sur leurs pns pour assurer leur route, s'ils s'interrogent
euxHUiémes et se posent de différentes manières les ques-
tions qu'on peut leur adresser ; enfin, si, pour graver les
réponses dnns leur mémoire, ils se donnent la peine de
les reproduire en abrégé dans une espèce de cahier résu-mé ou ,ne,>,a,to qu'ils puissent consulter dans le cours
de leur préparation.

Université Laval.

Il y a a l'Université deux dusses d'élèves : les élèves
uiscnfs mi élèves proprement dits, qui ont subi avec suc-
ces les examens de l'Inscription dîtns la Faeullé d
Arts, et les éli ves étudiants, qui n'ont

es

pas subi ces


